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3. DIAGNOSTIC ECOLOGIQUE

3.1. CONNAISSANCE ANTERIEURE DE LA ZONE

Les données environnementales récentes concernant la région du haut bassin versant du 
Sinnamary ont été collectées dans le cadre de l’étude environnementale préalable à la mise en eau 
du barrage hydroélectrique de Petit-Saut.  

3.1.1. La Flore 

L’étude environnementale de Petit-Saut s’ajoute aux prospections courtes réalisées dans la région 
du village de St Elie par divers botanistes dans la deuxième partie du vingtième siècle et aux 
prospections longues réalisées par M. Boudrie et portant spécifiquement sur les ptéridophytes. 

1974 : JJ de Granville et JP. Lescure (mission ORSTOM) 

1989 : F. Billiet et B. Jadin (mission ORSTOM) 

1990 : M. Hoff, A. Schnitzler & M. Trémoliéres (mission ORSTOM) 

1994-1996: M. Hoff (Etude environnementale  IRD préalable à la construction du barrage de Petit-
Saut. 

1996-2000 : M. Boudrie et G. Cremers. 

La plupart des spécimens botaniques collectés dans la région sont conservés à l’herbier de Cayenne 
(CAY).
Une synthèse concernant la biodiversité botanique du bassin du Sinnamary a été réalisée en 1994 
par M. Hoff (Biodiversité floristique d’un bassin fluvial tropical: le Sinnamary (Guyane Française. 
Ecologie, t. 25 (3) 1994 : 189-200).
L'étude de la flore du bassin du Sinnamary montre que la richesse spécifique est de l'ordre de 1500 
espèces (1212 sont actuellement répertoriées). Peu d'espèces y sont strictement localisées. La 
comparaison de la richesse spécifique pour une même formation végétale, entre le bassin du 
Sinnamary et l'ensemble de la Guyane, montre que les groupements végétaux ripicoles (forêts 
marécageuses, forêts inondables, «pinotières» et groupements sur berges sableuses et rocheuses) 
sont remarquables pour la Guyane. Par contre, la forêt dense de basse altitude est moins originale 
et ne diffère pas fondamentalement de celle des bassins voisins. 
Une étude prolongée des ptéridophytes de St Elie (M. Boudrie) a permis de mettre en évidence 139 
taxons (41% de la ptéridoflore de Guyane). Cette région «banale» de la forêt primaire de basse 
altitude du plateau des Guyanes présente une forte biodiversité ptéridologique. Une des causes de 
cette richesse, selon Cremers et Boudrie, pourrait être la nature du substratum, constitué de 
roches volcaniques métamorphisées de la formation Paramaca. 

Répartition des observations

Le bassin du Sinnamary (250 km de long, 6500 km2) représente un peu moins de 7 % de la 
Guyane. Dans cette région 6137 spécimens d’herbier ont été récoltés dans 80 localités différentes. 
Globalement, la flore du bassin du Sinnamary commence à être assez bien connue car, avec plus 
de 6000 récoltes botaniques, elle est maintenant au-dessus du niveau de connaissance d’autres 
régions (TAB. III), comme le bassin voisin de la Comté (3400 spécimens), de la Mana (3700 
spécimens), de la région de Kaw (3300 spécimens) ou des Montagnes de l’Inini (4000 spécimens) 
ou la région de Trois-Sauts (5000 spécimens). Mais d’autres régions sont bien mieux prospectées, 
comme la région de Cayenne (18000 spécimens) ou de Saül (12000 spécimens), la Piste de Saint-
Elie (10000 spécimens) ou l’Arataye-Nourague (7500 spécimens). 
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Globalement, le bassin du Sinnamary présente une richesse floristique assez faible (HOFF et al. 
1990). La synthèse réalisée en 1994-95 par M. Hoff confirme ce point. 
La plupart des récoltes botaniques sont récentes et ont été réalisées dans le cadre de la mise en 
place du barrage de Petit Saut. La végétation du quadrat de 750 km2 correspondant au village de 
St Elie et à la zone du permis SMSE était connue en 1995 à partir de 81 spécimens ayant permis 
d’identifier 41 espèces de plantes supérieures. Aucune espèce remarquable n’a été identifiée parmi 
ces spécimens. La richesse relative des formations végétales a été calculée, l’originalité (espèces 
remarquables) a également été calculée par M. Hoff et nous reprenons ci après en encadré des 
extraits de cette synthèse: 

Bassin versant du Sinnamary
Répartition par type biologique

Pour les plantes supérieures, on relève 680 espèces ligneuses, dont 510 espèces d’arbres et autres plantes à port arborescent 
comme les palmiers, et 390 espèces herbacées. Le nombre d’épiphytes est élevé, avec 320 espèces, par contre les lianes sont 
moins nombreuses, environ 170 espèces, et sont souvent sous-échantillonnées. 

RICHESSE FLORISTIQUE ET BIODIVERSITE 

Richesse floristique

Au total, 1212 espèces ont été recensées. I1 est probable que la flore des berges du Sinnamary est maintenant assez bien 
connue, sauf peut-être pour les arbres de grande taille qui n’ont pas de comportement ripicole et donc n’ont pu être récoltés 
en fleur ou en fruit sur les berges, et pour les lianes. Par rapport aux chiffres globaux calculés pour la flore de la Guyane, les 
ptéridophytes sont surreprésentées dans le bassin du Sinnamary (près de 10 % des végétaux 
Insulaires) alors que pour l’ensemble de la Guyane ils n’en représentent que 6 %, (HOFF & CREMERS, 1994), tandis que les 
monocotylédones sont nettement sous-représentées. 
La présence à Cayenne d’un spécialiste des ptéridophytes (G. CREMERS, conservateur de l’Herbier du Centre ORSTOM de 
Cayenne) a permis une bonne détermination des spécimens de ce groupe. L’absence de formations ouvertes (inselbergs, 
savanes, groupements anthropiques.. .) explique partiellement, d‘autre part, la relative rareté des monocotylédones.  

Globalement, le bassin du Sinnamary présente une richesse floristique assez faible (HOFF et al., 1990)
En excluant les zones de montagnes, non touchées directement par le barrage de Petit-Saut, le bassin du Sinnamary présente 
une biodiversité comparable à celle des bassins des rivières voisines. La connaissance actuelle est cependant encore 
fragmentaire et il est probable que 200 à 300 espèces supplémentaires sont présentes. 

Les espèces remarquables

La recherche des espèces remarquables par le calcul de l’originalité a permis de relever 22 espèces. 
Le nombre total d’espèces remarquables dans le bassin proprement dit est faible, 7 taxons (plus une variété présente dans 
plusieurs quadrats). On peut les rassembler en deux catégories : deux espèces endémiques et six espèces à faible répartition. 
Aucune espèce remarquable n’a été recensée dans le quadrat correspondant au village de St Elie et au permis SMSE. 

Les espèces endémiques

Deux espèces sont endémiques du Bas-Sinnamary : 
Aristolochia flava Poncy (P. BLANCc, omm. pers.) et 
Turnera rupestris Aublet var. rupestris. » 

Aucune espèce endémique n’a été signalée du Haut Sinnamary dans le quadrat correspondant au 
village de St Elie et au permis SMSE à la date de la synthèse de M. Hoff.

3.1.2. La Faune 
La faune

Les données récentes concernant la faune sont celles des études environnementales relatives à la 
mise en place du barrage de Petit-Saut et diverses études sur la biodiversité du bassin versant du 
Sinnamary portant principalement sur les oiseaux et les poissons. 
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Les grands mammifères terrestres présents sur la zone sont ceux rencontrés dans les habitats de 
même type en d’autres lieux de Guyane. Les données spécifiques au quadrat du village de St Elie 
sont succinctes. Les données concernant les petits mammifères terrestres sont essentiellement 
disponibles pour Petit Saut et pour l’aval du bassin. Il en est de même pour les chiroptères, les 
oiseaux, les reptiles, les batraciens et les arthropodes. 

Oiseaux

Les relations entre l’avifaune et les habitats ont été étudiées le long du basin du Sinnamary par 
P.A. Reynaud en 1998: Changes in understory avifauna along the Sinnamary river;P.A. Reynaud. 
Ornithologia Neotropical, Vol. 9, n°1. pp20. (SORA) 

Poissons

L. Tito de Morais, M. Lointier et M. Hoff ont mené une étude le long du Sinnamary en vue de 
déterminer le rôle de l’écotone constitué par les zones périodiquement inondables (identifiées par 
télédétection et par les groupements botaniques) vis-à-vis des populations de poissons 
(composition spécifique et densité estimées par échantillonnage à la roténone). Les données 
concernant le cours amont des criques et les têtes de crique sont par contre très rares et 
ponctuelle. Nous n’avons pas trouvé mention d’une étude spécifique concernant les zones amont 
des criques St Elie et Sable. 

Crustacés :

Un petit spécimen d’un crustacé décapode (ordre des Décapodes, famille des Palaemonidae, genre 
Macrobrachium, sp) a été capturé à l’épuisette dans un ancien bassin d’orpaillage comblé, localisé 
à l'ouest de la piste d'aviation, dans 10 cm d’eau. L'identification à l'espéce n'a pas été possible. 

Reference: MIERS, E.J. 1877 on a collection of Crustacea, Decapoda and Isopoda, chiefly 
from SouthAmerica, with descriptions of new genera and species. Proc. Zool. Soc. Lond. 
1877:653-679, pls 66-6).

3.1.3. Habitats, faune, écosystèmes et paysages 

Examen des données de télédétection récentes 

L’examen des données de télédétection récentes (photos aériennes haute résolution IGN et MNT 
laser) permet de distinguer la forêt primaire humide, dense, sur pente, la forêt primaire humide, 
dense, sur sommets de collines, la forêt primaire alluviale sur flat, la forêt des têtes de criques et 
vallons encaissés, la forêt secondaire sur flat, la forêt secondaire sur piémonts et pentes. Les zones 
de végétation basse non forestières (cambrouses et végétations de zones humides sont également 
visibles). 

La combinaison du MNT et de la photographie aérienne couleur haute résolution permet d’établir la 
carte des habitats présents sur le site (voir carte des habitats en annexe). 

Prospections de terrain et tentative de cartographie des habitats 

Les prospections de terrain ont permis de valider partiellement la carte des habitats. 

Combinaison des données de géologie / topographie / pluviométrie

Les travaux de Boulet et al. (Cartographie de la variation spatiale des sols : 1978-1990) de Guehl7,
de Sabatier et al. (1997), de Paget (1999), de Collinet (1997), de Coulmier et al. (2004) ont 
permis d’établir le rôle de l’eau et l’impact du type de sol sur une communauté forestière. La 
nature du substrat rocheux conditionne les caractéristiques de l’altérite correspondante et des sols 
associés. En fonction de la topographie (plaine / flat, bas de pente, milieu de pente, haut de pente, 
crête, terrain plat (0-5%)pente faible (5-15%), forte (15-30%) très forte (>30% )) du substrat 
rocheux (granites caraïbes, pegmatites, paramaca, cuirasse, etc.) le type de drainage du sol varie( 
                                                     
7  J.M Guehl : Dynamique de l’eau dans le sol en forêt tropicale humide guyanaise ; influence de la couverture 

pédologique. 1984. 
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sols hydromorphes de bas fond, sols a drainage vertical à écoulement non saturé ou libre (SDVL) 
sols a drainage vertical bloqué (SDVB).  

La communauté forestière dépend du sol et de la topographie. Sabatier a montré un lien fort entre 
sol et espèce pour chacune des unités fonctionnelles de sol cartographiées. Plusieurs espèces sont 
des indicateurs permettant de différencier sols ferralitiques et sols transformés hydromorphes. Le 
drainage lié à la finesse du sol est une des variables environnementales significative, l’autre étant 
l’hydromorphie, liée à la topographie. Le passage du sol a drainage vertical libre au sol à drainage 
latéral superficiel s’accompagne d’un changement très net de la communauté forestière. Les 
travaux de Guehl (1984) sur l’eau dans le sol permettent d’entrevoir les raisons de ces 
changements : selon ce chercheur, la nature particulière des sols sur altérites développés sur un 
relief collinaire a pour conséquence une extraction racinaire profonde de l’eau en saison sèche 
(parfois à plus de 2 mètres) dans les sols à drainage vertical libre. Les profils d’enracinement 
établis en Guyane par Humbel (1978) montrent une forte concentration superficielle de grosses 
racines, mais également la présence de racines fines (prés de 5% en poids de matière sèche, 
uniformément réparties à 2 mètres) en sol à drainage vertical libre et Guhel a lui-même observé 
des racines à plus de deux mètres dans ces sols. Les variations importantes d’humidité constatées 
dans les sols forestiers en fonction de la saison sont liées à l’intensité du drainage latéral pour les 
sols à drainage latéral bloqué et aux prélèvements racinaires pour les sols à drainage vertical libre. 
Ces variations d’humidité affectent une épaisseur importante de sol, probablement plus de 2 
mètres pour les DVL et confirment les observations anciennes de Bois & Rose (1978) en Cote 
d’Ivoire et de Ducrey (1981) en forêt primaire Guyanaise. 

Pour les sols ferralitiques fortement désaturés des terres hautes de Guyane et en particulier des 
sols ferralitiques rajeunis et indurés (cas du site de la SMSE) il a été démontré que les sols de 
versants, compacts, présentant un horizon argileux ou argilo sableux sont susceptibles de 
présenter un drainage oblique ou latéral superficiel ; des nappes perchées temporaires alimentent 
alors des zones humides en surface à flanc de coteaux et ces zones déterminent des conditions 
particulières pour la végétation. Collinet a établi les préférences édaphiques de 35 espèces à 
Paracou en 1997, Sabatier (1997) et Paget (1999) ont approfondi les connaissances en ce 
domaine. Le travail de M.Boudrie sur les fougères de St Elie confirme cette étroite dépendance 
entre pente, nature du substrat rocheux, type de drainage du sol et communautés d’espèces : dans 
une zone de forêt primaire humide de pente de basse altitude, banale en Guyane, il a pu recenser 
41% de la ptéridoflore de Guyane (139 taxons). Sur une surface de quelques milliers de mètres 
carrés il a pu recenser 44 espèces ; cette profusion est liée à la nature du substrat (roches 
volcaniques du Paramaca) qui se dégradent en donnant une saprolite argileuse. Ces argiles à flanc 
de pente (sol a drainage oblique/latéral) maintiennent en surface une forte humidité même en 
saison sèche. Ces pentes argileuses et humides abritent 61% des espèces de ptéridophytes. La 
forêt développée sur les sommets couverts de latérite gravillonnaire ne recèle que très peu 
d’espèces particulières. Le long d’un affluent de la crique St Auguste, Mr Boudrie a observé sur une 
centaine de mètres plusieurs espèces considérées comme rares. Le cours supérieur de cette crique 
non perturbé par les travaux d’orpaillage est très encaissé et sous couvert de forêt primaire, ce 
milieu semble rare dans la région de St Elie. La biodiversité des plantes en forêt primaire, liée à la 
présence des roches du Paramaca avait déjà été signalée par Hoff et Cremers (1994) et de 
Granville (1994). 

Dans le cas de la concession de la SMSE nous avons réalisé une carte des habitats prenant en 
compte le substratum rocheux du Paramaca sous pente, et les têtes de criques dans les vallons 
encaissés sous forêt primaire dans des zones non perturbées par l’orpaillage. Ces zones sont en effet 
susceptibles d’abriter des habitats particuliers très localisés 

Collecte d’informations sur site 

Le site du permis SMSE est proche du village de St Elie. Jusqu'à une époque récente (2007), ce 
village était le centre d’une intense activité d’orpaillage clandestin. Le village abritait plusieurs 
centaines de résidents permanents et un nombre indéterminé mais très important de garimpeiros 
travaillait en périphérie (le chiffre de plus d’un millier est avancé). Le ravitaillement reposait en 
partie sur la chasse et toutes les grandes espèces animales chassables ont été fortement chassées 
à partir des années 2000 et leurs populations décimées. Depuis quelque temps, la présence 
permanente des forces de l’ordre sur la zone aurait réduit la pression de chasse autour du village. 
Selon des résidents de longue date il semblerait que les grands mammifères terrestres les plus 
courants (pac, cabiai, agouti, pécari) soient plus présents depuis le départ des garimpeiros.  
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En dehors des zones d’exploitation, en forêt et sur les flats nous avons constaté a plusieurs 
reprises la présence de cartouches de chasse ; nous avons également rencontré à trois reprises 
des personnes portant des fusils de chasse, dont l’une nous a demandé en portugais si nous étions 
représentants de l’autorité. 

3.1.3.1.  Prospections de terrain 

Méthodologie

Comme indiqué précédemment, les observations concernant la faune ont été réalisées en parallèle 
de la prospection botanique. 
Le protocole de déplacement correspondait à celui recommandé pour les études de faune pour les 
études en Guyane selon la méthode des line transects, adoptée pour les études en forêt 
amazonienne (Peres C.A, 1999 ; Peres et Dolman, 2000 ; 2000. Thoisy (de)B. 2000 ; Thiollay J.M. 
2002 ; Richard Hansen C. 2003.)  
Les layons d’échantillonnage de faune et de flore ont été choisis en vue d’échantillonner les divers 
habitats forestiers du site ; en complément des trajets en forêt nous avons réalisés des 
observations lors de nos déplacements à pieds sur les pistes existantes, actuellement utilisées ou 
sur les pistes abandonnées et recolonisées par la forêt. 

Un zoologiste et un naturaliste connaissant bien la faune de Guyane réalisaient en alternance les 
relevés botaniques et les observations de faune. Le groupe de prospection était réduit à trois 
personnes, les échanges verbaux étaient peu nombreux et discrets, l’habillement peu voyant. Le 
déplacement le long des transects était lent (environ 1,8 km : heure). Les layons n’étaient pas 
tracés au préalable et la vitesse de déplacement variait en fonction de la densité de la végétation 
de sous bois et des chablis à contourner. Le géo référencement des trajets était effectué par 
enregistrement continu en utilisant un GPS et la direction du transect était gardée en utilisant un 
compas de relèvement. La seule perturbation sonore d’importance était due au découpage d’un 
copeau d’écorce lorsque l’identification des arbres nécessitait cette opération. Les observations et 
enregistrements de faune chaque matin et chaque soir/ nuit s’effectuaient avec la plus grande 
discrétion, en utilisant un enregistreur numérique muni d’une bonnette anti vent. Pour confirmer 
les contacts visuels nous étions dotés d’un appareil photo numérique professionnel à capteur APS-C 
équipé d’un objectif zoom 80-400 mm et d’un appareil numérique muni d’un grand angle pour 
réaliser des panoramas, d’un objectif macro-photo et de jumelles 8X. 

La rareté des contacts visuels (3) sur les transects parcourus et la distance parcourue, inférieure 
au 100 km recommandés, ne permettent pas de calculer les indices kilométriques. 

Faune en périphérie directe du site minier ICPE de la SMSE

Le site minier de la SMSE n’est pas chassé par le personnel. Les zones en exploitation sont 
occupées 24h sur 24 par le personnel et leur périphérie immédiate est soumise à une surveillance 
constante par le personnel de sécurité, ce qui empêche le passage de personnes armées. Nous 
avons pu relever des traces et indices de présence des espèces les plus ubiquistes tout autour des 
zones en cours d’exploitation, jusque sur les bords des parcs à stériles, ou dans la forêt proche 
(pécaris).  

Tayassu sp ; les deux espèces de pécari, le pécari à collier Tayassu tajacu et le pécari à lèvre 
blanche Tayassu pécari ont été signalés dans la région de St Elie et ont été vues par le personnel 
de la mine. Des indices d’activité et des empreintes ont été vus en forêt et lisière forestière  proche 
du camp SMSE, mais n’ont pas pu être rapportés avec certitude à l’une ou l’autre espèce. Nous 
pensons néanmoins au vu des empreintes et traces que les deux espèces sont présentes en faible 
densité. Les indices de présence n’ont pas été nombreux sur les transects les plus éloignés du 
camp SMSE (Nord du périmètre), mais des douilles de calibre 12 et un piège à fusil ont été trouvés 
dans une zone fréquentée par les pécaris et cette espèce est une cible de choix. 

Dasypus sp ; tatou ; probablement le tatou à neuf bandes, Dasypus novemcinctus, dont plusieurs 
traces d’activité et des terriers ont été rencontrés en divers endroits lors des transects en forêt. 

Hydrochaeris hydrochaeris ; cabiaï ; nombreuses traces le long d’une étendue marécageuse en 
aval d’une zone anciennement exploitée pour l’or alluvionnaire. 
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Myoprocta acouchi; acouchi ; présence probable : un individu aperçu à la tombée de la nuit sur 
la piste, proche de l’étang Conrad. 

Dasyprocta agouti ; agouti ; empreintes dans un bas fond humide en forêt et traces d’activité en 
forêt.

Agouti paca ; paca ; un individu observé traversant la piste PK7 au niveau de l’antenne radio ; 
empreintes assez profondes dans la boue dans un bas fond. 

Faune en forêt dans le permis SMSE, hors des zones en cours d’exploitation

Au cours des 8 jours de terrain nous avons été frappés par le peu d’empreintes et autres indices de 
présence de grands mammifères en forêt, par rapport à d’autres sites que nous avons récemment 
prospectés, par exemple le site de la mine espérance (CME) où les indices de présence de faune 
étaient abondants et où plusieurs espèces ont été rencontrées (contact visuel) en forêt à peu de 
distance et assez loin du site minier. Sur le permis SMSE les seules observations directes de 
mammifères lors des transects ont été celle de singes hurleurs roux (Alouatta seniculus), d’un 
Acouchi (Myoprocta acouchi), d’un Agouti, d’un Atèle (cri), de tamarins (Saguinus midas) d’un 
Capucin (probablement un capucin brun (Cebus apella)). Aucune observation, indice de présence 
ou empreinte d’autres espèces (paresseux, singes, tapir, grands tatou, loutres) n’a été relevé au 
cours des 8 jours de marche lente en forêt, totalisant environ 14 kilomètres en forêt et environ 8 à 
9 km le long des pistes forestières abandonnées ou inutilisées. Au total une dizaine d’espèces de 
grands mammifères ont été identifiées 

3.1.3.2. Habitats CORINE BIOTOPE/ habitats patrimoniaux 

Les bas fonds inondables sont des habitats patrimoniaux. Sur le permis SMSE, les flats initialement 
couverts de forêts et de pinotiéres ont été très anciennement et profondément dégradés, car la 
richesse en or a entrainé son exploitation jusque dans la zone amont des criques. La carte des 
habitats réalisée sur le périmètre ICPE montre l’extension des zones de forêt de flat travaillées et 
détruites. La carte des habitats a été réalisée en utilisant la géomorphologie comme base de 
travail. 

3.1.3.3. Ecosystèmes 

Le site du permis SMSE correspond à un écosystème de forêt dense primaire de basse altitude des 
hautes terres de Guyane, globalement intact et très localement perturbé par les activités minières. 

La forêt de flat en bas fond a été totalement détruite par les activités minières du siècle passé. La 
végétation pionnière de remplacement est localement dense, mais de nombreuses zones ont été ré 
exploitées récemment par les mineurs clandestins. Le rôle écologique de la forêt de flat n’est plus 
assuré depuis une longue période. 

3.1.3.4. Paysages 

Description du paysage.

Le paysage porte la marque des perturbations passées dans les bas fonds et de l’exploitation 
actuelle sur les reliefs. 

Impact paysager des activités minières anciennes

Erosion : les anciennes verses à stérile abandonnées ont souvent un couvert végétal très réduit. Le 
sol nu est sujet à une érosion hydrique intense. La recolonisation par les espèces pionnières a lieu 
progressivement, à partir des lisières. 

Lisières forestières : les lisières forestières sont fermées par une végétation cicatricielle à divers 
stades de développement en fonction de l’ancienneté des défrichements. 
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Flats : la photographie aérienne et les observations de terrain montrent le mauvais état de la 
végétation de flat, et l’impact récent des activités clandestines se superposant aux traces de 
travaux anciens. 

Essais de revégétalisation :  

Des essais de stabilisation des talus ont eu lieu avec un certain succès en utilisant une espèce 
herbacée courante (espèce non déterminée en l’absence de fleurs). Ces essais doivent être 
poursuivis. La survie des pieds pourra être améliorée en plantant en début de saison des pluies. 
Une « pépinière » pourrait être établie pour produire des pieds et des graines. La plantation 
d’espèces herbacées doit être associée à la plantation de macro boutures d’espèces arborées 
pionnières locales. 

3.1.3.5. Cartes thématiques 

Les cartes du site SMSE 

Plusieurs cartes du site SMSE et du périmètre ICPE ont été réalisées et sont placées en annexe de 
ce document. 

Carte de végétation générale de la Guyane. 

Carte géologique du permis SMSE 

Carte des pentes du site d’étude. 

Carte des habitats visibles en télédétection, intégrant pente et géologie 

3.2. INFRASTRUCTURES ET IMPACTS

3.2.1. Infrastructures 

o Usine et camp 
L’impact est localisé, circonscrit et maitrisé. Les sols dénudés mériteraient d’être 
enherbés.

o Mine 
L’impact sur le paysage est majeur dans la zone exploitée, bien maitrisé en périphérie. 
La mise en place d’une couverture végétale sur certains secteurs a été entreprise et 
doit être poursuivie. 

o Parcs à stériles et bassins 
L’impact est maitrisé. La mise en place d’une couverture végétale sur certains secteurs 
et ouvrages serait utile. 

o Voies de communication / piste d’aviation 
La stabilisation de certains talus sur pente forte en bordure de piste doit être améliorée 
par la mise en place d’une couverture végétale adaptée. La zone dégradée 
correspondant à d’anciens chantiers au sud de la piste d’aviation, vers la source de la 
crique St Elie mériterait d’être réhabilitée (amélioration de la topographie et plantation 
d’un couvert arboré). 
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3.2.2. Impacts des activités minières sur l’écosystème forestier  

Synthèse sur les impacts constatés et mesures correctrices

Cette synthèse sur les impacts constatés est basée sur 8 jours de déplacements en forêt et sur le 
site, sur un jour de déplacement sur le site minier, sur un survol aérien rapide et sur l’examen des 
photographies aériennes ; elle ne prétend donc pas être détaillée ni exhaustive. 

3.2.2.1. Impacts des activités minières sur le couvert forestier 
primaire

Les activités minières anciennes alluvionnaires ont détruit une grande partie de la forêt 
inondable/inondée de flat. Depuis le début des années 2000 les exploitants clandestins ont remis 
en exploitation les anciens sites alluvionnaires et ont détruit la végétation arborée et arbustive qui 
s’était naturellement réinstallée. La forêt de flat ne s’est pas réinstallées sur les zones très 
perturbées et récemment ré exploitées. 

Mesures correctrices proposées : aucune dans la situation actuelle. 

Les activités minières anciennes travaillant l’or primaire ont également attaqué les colluvions en 
piémont détruisant la forêt de bas de pente, mais des formations secondaires ont repoussé sur une 
partie de ces zones et actuellement elles forment un couvert forestier dense. Les verses à stériles 
plus récentes, formées de sables, graviers, blocs de quartz de diverses tailles et boues sont 
fortement remaniées par l’érosion hydrique et seules quelques espèces végétales de friches se sont 
installées sur ce substrat hétérogène, rapidement desséché en saison sèche et soumis a de fortes 
températures en surface, au soleil. 

L’activité minière actuelle porte sur l’or primaire contenu dans les altérites (saprolites du 
Paramaca) ; elle consiste à enlever totalement la forêt sur la zone riche en or et à extraire la 
saprolite pour la traiter par broyage et gravimétrie. Les surfaces concernées sont limitées car la 
saprolite aurifère est généralement très épaisse (30 à 60 mètres d’épaisseur). Après extraction de 
l’or, le résidu est stocké en bassin de décantation. Bien que limité en surface, l’impact sur le 
paysage est profond ; c’est un impact à long terme, modifiant le modelé, le sol, le sous sol, 
l’hydrologie de surface. Le retour à un couvert forestier nécessite un travail actif de remise en état. 

Mesures correctrices appliquées :  

Couverture herbacée : essais de remise en place d’une couverture végétale herbacée par 
plantation manuelle ; résultats ponctuellement satisfaisants (reprise des plants), mais technique à 
améliorer pour obtenir une couverture homogène des zones dénudées. 

Plantation d’arbres d’espèces locales : essais à reprendre ; une grande partie des plants mis en 
place sont morts par manque d’eau du fait d’une saison sèche anormalement longue ; il est 
recommandé de planifier précisément les plantations et de former un employé au suivi des 
plantations. 

Mesures correctrices proposées :

Plantation arborée d’espèces locales, selon une technique adaptée aux conditions, s’inspirant du 
travail de l’IRD et du bureau d’étude Phytotrop.  
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Plantations arborée : mettre en place une pépinière d’espèces locales productrices de boutures. 
Installer une pépinière de plants forestiers pionniers. Installer  les pépinières en lisière forestière ; 
utiliser la technique de plantation développée par l'IRD et Phytotrop, basée sur l’installation rapide 
d’un couvert temporaire d’arbres de protection permettant l’installation ultérieure des essences 
forestières. Site d'essai possible: le flat du village de St Elie. 

Plantations herbacées: production de pieds et de graines à prévoir. 

3.2.2.2. Impacts des activités minières sur les cours d’eau 

Les impacts des activités minières anciennes sur les cours d’eau sont encore présents : la 
disparition de la forêt de flat prive le cours d’eau de l’apport des matières organiques tombant de la 
canopée. Les barranques abandonnées perturbent profondément la circulation de l’eau tant qu’elles 
ne sont pas comblées par les alluvions charriés depuis l’amont ; les anciennes verses a stérile 
s’érodent lentement en relâchant à chaque pluie des sédiments fins dans l’eau ; ces sédiments se 
déposent sous forme de bancs argileux et sablonneux dans le lit de la crique et modifient 
durablement les conditions initiales. 

Il n’y a pas d’impact direct de l’activité minière légale actuelle en aval des cours d’eau traversant le 
site minier en ce qui concerne la charge en MES en saison sèche. En effet l’or alluvionnaire n’est 
pas exploité et le traitement de la saprolite a lieu en circuit fermé. Les eaux chargées de sédiment 
issues de la mine et de ses abords sont collectées et passent dans les bassins de décantation avant 
d’être réutilisées. En saison des pluies les excès d’eau chargés de MES, en provenance de la mine 
sont collectés et passent par les bassins de décantation avant de rejoindre les cours d’eau. 

Lors de la descente des deux criques (Sable et ST Elie) après de petites pluies la turbidité mesurée 
était très faible (de 2 ,3 NTU à la source ST Elie à 9 NTU en aval du village et 11 NTU pour la crique 
Sable en début de pluie). Lors d’un prélèvement de poissons dans la tête de crique St Elie au début 
d’une forte averse nous avons observé que l’eau en provenance de la source et de la forêt restait 
claire mais se refroidissait fortement. Par contre au niveau où la crique atteint la zone de déblais 
anciens (ancienne verse a stérile et ancienne exploitation primaire) un ruisselet de boue s’est 
formé en quelques minutes, troublant très fortement l’eau. 

Mesures correctrices réalisées : collecte et traitement des eaux chargées en MES. 

Mesures correctrices proposées :  

Prise en compte et traitement des anciennes zones minières et verses a stérile abandonnées. Mise 
en place d’îlots de plantation d’arbres et d’un couvert végétal temporaire. 

3.2.2.3. Impacts des activités minières sur la grande faune 
terrestre

L’activité minière illégale des dernières années a décimé la grande faune chassable en dehors de la 
périphérie du site en exploitation de la SMSE. 

L’activité minière légale actuelle est limitée à l’or primaire sur des sites bien prospectés et bien 
connus. Les travaux de prospections menés au cours de la décennie passée n’ont pas laissé 
d’impact trop important en forêt car de nombreuses fosses et tranchées de prospection ont été 
rebouchées. Les pistes de prospection, abandonnées depuis, sont recolonisées par une végétation 
forestière typique et ne tarderont pas à se refermer totalement, évitant la fragmentation prolongée 
du massif.  

La chasse étant prohibée sur le site pour le personnel de la SMSE et la surveillance étant 
constante, il semble que, en dehors des zones détruites par l’activité minière, la présence d’une 
activité minière légale ait un effet positif sur la grande faune chassable.  
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3.3. ETAT INITIAL DE L’ENVIRONNEMENT : RESULTATS ET SYNTHESE

3.3.1. Situation de la mine SMSE dans la problématique ICPE 

Bref rappel du thème 

Le volet « biologie / écologie » de l’étude d’impact doit montrer la sensibilité du milieu biologique 
(écosystèmes fragiles/ habitats patrimoniaux : espèces remarquables, etc.). L’examen du site 
permet la déduction des impacts passés, la prédiction des impacts à venir. Des propositions de 
mesures d’atténuations et des propositions de pistes de remise en état sont faites en fonction des 
observations et des activités prévues (en rapport avec la réglementation). 

3.3.2. Etat initial environnemental  

3.3.2.1. Résultats pour le volet Flore, Habitats, Faune 

Les perturbations directes du milieu forestier et des cours d’eau par les activités minières de la 
SMSE sont limitées aux zones d’extraction, de traitement, de stockage des stériles et aux pistes 
connectant ces diverses zones d’activité. 

L’extraction du minerais et le stockage des stériles entrainent une modification paysagère localisée, 
définitive et la destruction totale des habitats présents sur les surfaces concernées.  

La perte de couvert forestier au niveau des pistes en forêt est réversible en fin d’activité par 
fermeture des pistes et plantation. La plantation (après scarification profonde, et préparation du 
sol) de macros boutures et de semences forestières, accélérera la reprise du couvert forestier à 
partir de la forêt environnante. La dynamique de recolonisation à partir des lisières, observée lors 
des prospections de terrain laisse présager une bonne réussite. 

L’impact sur la grande faune semble neutre, et peut être positif pour les espèces chassables (dans 
un secteur limité autour de la mine). L’impact sur la petite faune de vertébrés est difficilement 
évaluable compte tenu de la perturbation très ancienne prolongée (jusqu'à une époque très 
récente pour les activités clandestines) et étendue des activités minières sur le site et dans la 
région. Dans la mesure où l’activité actuelle légale suit les règles environnementales imposées et 
où la fragmentation du massif est évitée, les impacts négatifs sur la faune sont limités aux zones 
d’habitats détruits, limités à la forêt de pente sur saprolite du Paramaca. Dans ces zones il 
conviendra de réduire strictement la déforestation aux surfaces indispensables à l’extraction. Il 
conviendra également, dans la mesure du possible, de laisser intact les têtes de sources situées 
dans les vallons encaissés et les versants de ces vallons lorsque ceux ci présentent des micros 
habitats liés à la présence d’argiles de dégradation du Paramaca. 

En dehors des zones d’extraction, de stockage et des pistes de connexion, il n’y a pas d’impact 
négatif notable de l’exploitation actuelle sur le couvert forestier en profondeur. Le prélèvement de 
quelques gros bois (angéliques) pour réaliser des infrastructures, devra être, dans l’avenir, planifié. 
Dans un contexte de braconnage récent lié à la présence d’orpailleurs clandestins, la présence 
d’une zone contrôlée autour de la mine et le respect de l’interdiction de chasse sont des points 
positifs.  

3.3.2.2. Synthèse Biodiversité 

Les habitats forestiers de la zone sont des habitats communément rencontrés dans la région de St 
Elie et sur l’ensemble du permis SMSE. Aucun habitat de forêt primaire, sensible ou 
particulièrement fragile n’a été rencontré au cours du travail de terrain en périphérie immédiate du 
site ICPE. Dans la zone d’extension de la mine et du périmètre ICPE aucun habitat sensible ou 
micro habitat à ptéridophytes n’a été identifié.
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Les forêts primaires intactes sur les formations du Paramaca sont néanmoins des habitats abritant 
une forte biodiversité, susceptibles de receler localement des micros habitats que seule une étude 
approfondie, sortant du cadre d’une EIE rapide, peut mettre en évidence. Il conviendra donc de 
compléter éventuellement cette étude par une prospection longue, en vue de détecter de tels 
habitats localisés, dans le cas ou des défrichements de forêt ancienne intacte seraient prévus sur 
des pentes comportant des zones humides liées aux argiles. Cela ne semble pas le cas sur le 
périmètre ICPE : la forêt parcourue n’est pas une forêt primaire et nous n’avons pas détecté de tels 
habitats dans les zones prospectées. Au cas où une étude complémentaire serait demandée, nous 
proposons d’utiliser les ptéridophytes pour caractériser de tels micro habitats en se basant sur le 
travail de Boudrie et Cremers, une référence pour la zone de St Elie. 

3.4. IMPACTS ATTENDUS ET INDICATEURS

3.4.1. Impacts attendus

3.4.1.1. En matière d’espèces et habitats terrestres 

La perte du couvert forestier sur les zones d’extraction et  sur les zones de stockage de stériles est 
réversible à condition de mettre en place des plantations d’arbres d’espèces locales selon un 
schéma déjà testé en Guyane avec succès (IRD et Phytotrop). La reconstitution d’un couvert 
forestier constitué d’espèces locales variées est possible (Voir le document : Reforestation, préparé 
pour la FEDOMG par G. GREPIN). Cela demandera un travail important et un suivi soutenu. La 
qualité de la forêt obtenue, en terme de biodiversité et de capacité à évoluer, dépendra de 
l’attention portée à la reconstitution d’un sous sol et d’un sol apte a assurer son développement et 
au contrôle de la circulation d’eau en surface, avant la plantation. Notons également qu’une 
attention particulière doit être portée aux habitats de forêt lors de la construction ou du 
réaménagement de pistes, avec pour objectif de maintenir la transparence hydrique amont-aval.  

Un bon indicateur de réussite de la plantation forestière pourrait être le nombre d’espèces 
forestières locales ayant réussi à s’implanter sous la plantation de couverture. Un minimum d’une 
cinquantaine d’espèces semble possible à atteindre en quelques années.

3.4.1.2. En matière d’espèces et habitats aquatiques 

Il n’y a pas d’impact négatif significatif décelable sur les habitats  aquatiques de criques en aval du 
site du fait de l’exploitation minière actuelle. Sur le permis les habitats aquatiques naturels intacts 
sont peu développés et peu étendus, limités aux têtes de criques et aux segments n’ayant pas été 
exploités pour l’or alluvionnaire. Sur le site ICPE l’habitat aquatique de la crique St Elie est 
totalement dégradé jusqu'à la source. La crique Sable a été également exploitée presque jusqu'à 
sa source. Seule une petite portion de vallon est encore recouverte de forêt. La présence d’une 
espèce d’amphibiens envahissante (Buffo marinus) laisse présager un habitat aquatique perturbé, 
car cette espèce détruit les amphibiens liés à l’eau (par prédation directe et par la toxicité de ses 
pontes et de ses têtards). Un impact en saison des pluies (par érosion et libération de MES à partir 
des verses à stériles abandonnées par les anciennes exploitations minières) a été constaté dans la 
crique St Elie. Il en est de même pour la crique Sable (présence de bancs de boue rouge). 
L’exploitation minière a créé des bassins ayant un impact positif sur certaines populations de 
poissons et sur leurs prédateurs. Les espèces concernées sont des espèces communes des fleuves 
et criques de Guyane. 

Compte tenu de l’état de dégradation avancé de la tête de crique St Elie et de sa source, ainsi que 
de sa partie aval vers le village, la protection de ce secteur ne semble pas à même de permettre la 
sauvegarde d’un habitat ou de populations animales ou végétales patrimoniales ou rares liées au 
bas fond, ni son repeuplement depuis l’aval. En ce qui concerne la crique Sable le constat est 
également très pessimiste : la partie aval a été très dégradée par l’exploitation alluvionnaire. Seul 
un tout petit segment coule dans une forêt localement dégradée. Ce segment n’abrite pas, semble 
t’il, de populations de poissons, mais possède un couvert forestier assez dense ou une espèce de 
batracien liée aux criques rocheuses et sableuses est présente. 
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3.4.1.3. En matière de reconstitution des écosystèmes forestiers 

L’étude de l’écosystème forestier Guyanais au cours de l’opération ECEREX et d’autres études a 
permis de confirmer l’importance prépondérante du drainage du sol par rapport aux autres 
paramètres. La comparaison des deux extrêmes : sols a drainage vertical libres et sols a drainage 
vertical bloqué montre sous forêt des variations de ruissellement de 5% à 26% et de percolation 
de 43% à 9%. Au niveau des sols forestiers dénudés le nombre de crues augmente de 50% à 
150% (données ECEREX citées par Sarrailh, CTFT). Dès la mise en place d’une couverture végétale 
dense et continue l’érosion se stabilise rapidement et devient semblable à celle constatée sous 
forêt.

Dans le cas du périmètre minier SMSE, la prise en compte de ces résultats est essentielle : la mise 
en place d’un couvert de saprolite non argileuse d’épaisseur suffisante sur les parcs à stériles 
lorsque tout l’or aura été extrait devrait garantir un drainage suffisant pour l’établissement rapide 
d’un couvert forestier dense et continu. Sur les zones exploitées, le maintien d’une couche 
minimum de saprolite au dessus de l’horizon rocheux et la remise en place d’un modelé compatible 
avec une installation aisée de la couverture d’arbres de protection garantira l’enracinement 
ultérieur profond des essences forestières et la disponibilité en eau à la fin de la saison des pluies. 

3.5. LES ACTIONS D’ACCOMPAGNEMENT : RECOMMANDATIONS

3.5.1. En matière de protection des espèces et habitats. 

3.5.1.1. Criques : 

Pour le permis SMSE : 

Protection des vallons encaissés en tête de crique dans les zones de forêt intacte, riches en argile 
de la série du Paramaca (micro habitats potentiellement présents).  

Pour le périmètre ICPE :  

Protection éventuelle du petit secteur de la crique Sable coulant en sous bois dégradé. 
Aménagement éventuel localisé pour maintenir la présence des batraciens se reproduisant dans la 
crique (Hyla boans)

3.5.1.2. Forêts sur pente : 

Pour le permis SMSE :  

Inventaire des ptéridophytes avant défrichement de forêt primaire sur pentes fortes argileuses sur 
saprolites de la formation Paramaca pour détecter d’éventuels micros habitats à forte diversité 
biologique. 

Pour le périmètre ICPE :  

Pas de recommandation particulière (pas d’habitats de ce type détecté dans les zones 
prospectées). 

3.5.1.3. Contrôle de l’érosion : 

Pour le permis SMSE et le périmètre ICPE :  
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Plantation d’un couvert herbacé et d’un couvert arboré pionnier sur les zones sensibles à l’érosion. 
Mise en place d’une pépinière mixte : espèces herbacées indigènes / espèces pionnières indigènes 
par macro boutures. 

3.5.1.4. Pépinières et reforestation:

Réhabilitation possible du flat dénudé au droit du village de St Elie. 

3.5.2. Actions d’accompagnement à la réalisation du chantier minier 
ICPE

Mise en place d’une couverture végétale continue herbacée ou arborée sur les surfaces  dénudées. 
Mise en place d’une couverture d’espèces pionnières forestières locales, obtenues par macro 
boutures et enrichissement de cette couverture par des espèces forestières locales. 

3.5.3. Indicateurs sélectionnés et suivi des paramètres 
environnementaux 

Plantations forestières : 

Suivi de la composition floristique du couvert arboré installé. Enrichissement éventuel en espèces 
forestières si moins de 50 espèces arborées sont présentes au bout de 4 ans. 

Matières en suspension : 

Suivi de la turbidité des criques St Elie et Sable (évaluer la possibilité d’installer un enregistreur 
automatique de turbidité). 

Batraciens :

Suivi des populations de batraciens par enregistrements diurnes et nocturnes sur deux saisons. 

Poissons :

Suivi des populations de poissons en aval du site ICPE. Pêche non destructrice au filet et 
macrophotographie en aquarium de terrain. 

Oiseaux/ mammifères : 

Compte tenu des impacts possibles et de la situation de départ, il ne semble pas pertinent 
d’assurer un suivi régulier, selon une période courte, des grands mammifères et des oiseaux. 

Chiroptères : 

Le suivi sonore des populations de chiroptères pourrait être envisagé. 

Périodicité du suivi des poissons et des batraciens : 

Périodicité à déterminer : nous recommandons une période qui ne soit pas supérieure à 4 ans. 
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3.6. ILLUSTRATIONS, CARTES ET LISTES D’ESPECES

3.6.1. Photographies/ planches photo 

Paysages

Les paysages sont illustrés par des vues panoramiques comprises entre 140° et 190°.  
Les planches photo présentent  des vues de divers habitats et de plantes : 

Végétation secondaire
Forêt de pente intacte 
Forêt secondaire de pente
Ptéridophytes courants du périmètre ICPE
Descente de la crique St Elie
Descente de la crique Sable

3.6.2. Cartographie 

3.6.2.1. Liste des cartes

Titres miniers et sites clandestins 

Géologie de la concession de St Elie 

Localisation pistes, lacs et criques 

Trajets d’inventaire 

Coupe Crique St Elie 

Coupe Crique Sable 

Pentes 

Habitats 

3.6.2.2. Notice et légende de la carte des habitats et d’occupation 
du sol 

La carte des habitats et de l’occupation du sol se veut un outil de description du milieu dans le 
cadre de l’EIE, mais également un outil d’aide à la décision permettant de localiser les habitats 
potentiellement sensibles. Ce type de carte n’existant pas encore en Guyane pour la zone 
concernée, la carte réalisée sur ce site ICPE est une expérimentation. 

La carte des habitats du périmètre SMSE a été réalisée à partir du MNT, de la couverture aérienne 
haute résolution IGN, de la carte géologique détaillée SMSE et des données de terrain. La carte est 
une tentative de typologie et de représentation des grands types d’ habitats forestiers présents sur 
le site à partir d’un zonage de l’espace selon des critères géomorphologiques (nature des sols et  
relief) en s’inspirant des travaux de divers chercheurs (IRD, ENGREF, CIRAD) dont D. Paget. Ce 
dernier a mis en évidence sur saprolites développées sur schistes de la série Armina:  

la variation de la ressemblance floristique suivant les types de sols. 
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la mise en évidence d'espèces indicatrices de types de milieux. 

la relation entre la structure dendrométrique du peuplement en fonction des conditions 
édaphiques : plus ces dernières sont contraignantes, plus le peuplement est dense et 
constitué d'arbres de petite taille en diamètre et hauteur. Les sols profonds et à drainage 
vertical des pentes douces et piémonts portent des peuplements caractérisés par la 
présence d’arbres de grande taille et de gros diamètre. Les peuplements sur saprolite 
superficielle se caractérisent par un couvert de faible hauteur, des arbres de petit diamètre 
en peuplement dense. 

Sur le permis SMSE, la photo-interprétation de la couverture aérienne IGN, aidée du MNT, a permis 
de définir les unités de paysage, de modelé, puis de caractériser la végétation le long de la 
toposéquence par unité de paysage pour dresser une première ébauche des habitats potentiels. 
Les trajets des reconnaissances de terrain pour valider l’ébauche de carte thématique ont été 
définis à partir de ce travail. 

Les zones pouvant abriter des micros habitats potentiellement riches ou fragiles ont été définies à 
partir de la géomorphologie (situation dans la toposéquence / appartenance au Paramaca), de leur 
état de conservation (visible sur photo aérienne: état des têtes de criques, activités d’orpaillage), 
vallons encaissés, pentes fortes potentiellement riches en zones argileuse à drainage latéral sur 
saprolites du Paramaca. 

La reconnaissance de terrain a permis de valider le zonage établi. Un travail complémentaire 
d’inventaire au sol et de photo-interprétation sera néanmoins nécessaire si l’on désire confirmer 
pour l’ensemble du permis la validité du zonage. Les habitats botaniques sont nommés selon le 
code CORINE BIOTOPE. Telle quel, la carte des habitats peut déjà être considérée comme un outil 
d’aide à la décision dans le cadre de la gestion du périmètre minier. 

Les habitats terrestres cartographiés: 

L’origine géologique de la roche formant la saprolite est prise en compte. Lorsque la roche mère 
appartient à la série du Paramaca, sur pente forte, les données géomorphologiques et botaniques 
montrent la possibilité de présence de micro-habitats humides particuliers liés aux argiles, aux 
nappes perchées et aux sols à drainage latéral ou de surface dans la région de St Elie. 

Les altérites provenant de granites et granodiorites sont probablement à même de donner des sols 
plus sablonneux, mieux drainés, mais les données botaniques disponibles pour la zone ne sont pas 
actuellement suffisantes pour distinguer un ou plusieurs habitats particuliers correspondant aux 
saprolites sur substratum de granites. 

Les altérites correspondant à la zone de cuirasse de la carte géologique ne semblent présenter de 
caractère particulier que dans les zones sommitales des collines. En effet, selon les études 
géologiques disponibles, la cuirasse est en général fortement démantelée dans la zone et seuls 
quelques fragments et graviers (horizons nodulaires) sont présents au sommet des reliefs. Les 
quelques données botaniques disponibles pour la zone concernent uniquement les ptéridophytes. 
La présence de ces restes de cuirasse semble correspondre à une forêt pauvre en ptéridophytes, 
pauvre en espèces de ptéridophytes, ceux-ci étant uniquement représentés par des espèces 
communes. Une classe a été crée pour cet habitat. 

Typologie des habitats et code couleur/ tramé

La zone du permis SMSE correspond à la définition géomorphologique des « hauts reliefs » de la 
carte des habitats de Guyane en préparation par l’ONF. 

Le code des couleurs et figurés

Pour représenter les divers habitats un code de couleurs et de tramé a été défini selon des critères 
classiques (voir la légende de la carte des habitats en annexe). 
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Représentation des habitats: 

Le chiffre en gras correspond au code CORINE Biotope, suivi du nom de l’habitat dans la liste 
CORINE, de la couleur choisie pour le représenter sur la carte, du figuré complémentaire éventuel
(hachures/ trame : pointillé) et de la couleur de ce figuré.

Les formations forestières de la zone du permis SMSE sont toutes des forêts primaires de basse 
altitude (altitude inférieure à 500 mètres): 

46.231 : Forêts dégradées et forêts secondaires

46.411 : Forêts denses sur sols bien drainés, 30 à 40 m

46.41112: Forêts hautes sur roches éruptives basiques (série de Paramaca, gabbros, dolérites)

46.41113: Forêts hautes sur roches cristallines (granites, microgranites, dolérites)

46.421:Forêts de basse altitude sur cuirasses latéritiques démantelée sur sommet

46.412:Forêts de vallon humide 

24.71: Criques en sous-bois de forêt dense de basse altitude 

4A.52 : Forêts inondables de bas-fonds de basse altitude (sur flats : détruites dans le périmètre 
ICPE)

Formations secondaires  non forestières et autres occupations du sol: 

86.45 : Site d'exploitations aurifères 

86.42 : Verses à stériles 

54.1 : Végétation de source tropicale 

87.15: Friches herbacées sur sols hydromorphes 

Placers alluvionnaires : sol quasi nu: jaune  

Rivières et bassins : bleu 

3.6.2.3. Cartographie des habitats aquatiques et de la végétation 
terrestre associée des criques St Elie et Sable 

Les criques St Elie et Sable coulent dans des flats perturbés par l’activité minière, souvent en 
milieu ouvert, parfois en milieu forestier secondaire. Le couvert végétal des berges, lorsqu'il existe, 
est caractérisé par une flore et une végétation constituées de cypéraceae, de ptéridophytes 
(fougères) et de graminées (Poacées) installées par places le long des berges. Cette végétation 
basse est parfois installée sous le couvert de divers palmier, dominée par le palmier bâche et par 
diverses espèces dicotylédone héliophiles pionnières. Compte tenu de la dégradation de la forêt de 
flat, une seule classe a été retenue (flat dégradé représenté en jaune) et aucune cartographie 
détaillée des habitats de flat n’a été réalisée le long des deux criques. La liste suivante correspond 
aux codes CORINE Biotope des milieux rencontrés le long des deux criques. La cartographie 
réalisée figure uniquement les zones de forêt de pente et les zones perturbées par les activités 
minières. 

   24.71: Criques en sous-bois de forêt dense de basse altitude 
   24.71: = Petites criques de forêt dense de basse altitude 
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Les biotopes particuliers, très localisés, rencontrés au cours de la reconnaissance de terrain sont 
mentionnés mais ne sont pas représentés sur la carte. 

   24.21: Bancs de graviers des cours d'eau, sans végétation 
   24.31: Bancs de sable des cours d'eau, sans végétation 

3.6.3. Listes des espèces 

Les listes d'espèces identifiées sur le permis ICPE durant la mission sont données en annexes. 
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Liste des annexes : 

1. Exemple de fiche de terrain

2. Liste des mammifères

3. Liste des oiseaux

4. Liste des poissons

5. Liste des batraciens

6. Liste des ptéridophytes

7. Liste des arbres

8. Liste des espèces en herbier

9. Planche photo: Botanique, Ptéridophytes

10. Planche photo: forêt ancienne intacte sur pente

11. Planche photo: forêt dégradée

12. Planche photo: habitats modifiés

13. Planche photo: descente de la crique St Elie

14. Planche photo: descente de la crique Sable

15. Carte de végétation de la Guyane

16. Carte géologique du permis SMSE

17. Carte des itinéraires

18. Carte des titres miniers et sites clandestins

19. Carte des pentes

20. Carte de l’emprise des futures installations

21. Carte de localisation des pistes, lacs et criques

22. Carte des habitats

23. Profil crique St Elie

24. Profil crique Sable
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Inventaire et diagnostic des peuplements de mammifères non volants
du permis SMSE/ ST Elie

Si les grands mammifères de Guyane sont assez bien connus, la connaissance des petites espèces 

doit  encore  étre  améliorée.  Seules  les  grandes  espéces  seront  considérées  ici.  Les  marsupiaux 

(Didelphidae) et les petits rongeurs (Muridae, Echimyidae) n'ont pas été inventoriés. Les chauves-

souris (Chiroptera)  n'ont  pas  fait  l'objet  d'une  étude  spécifique  et  seules  quelques  espéces 

communes,  présentes  sur le  permis ,  ou potentiellement présentes,  car généralement communes 

dans les types d' habitats rencontrés sur le site d'étude, sont mentionnées.

Certaines espèces sont liées  à l'eau (loutres, cabiaï, paca). Les berges, les lisières et les clairières de 

rivières et criques constituent des habitats  favorables pour les mammifères gibier (pécaris, daguets) 

ainsi que pour les paresseux. L'extension prévue étant proche de la source de la Crique St Elie, 

d'anciens bassins, et de lisiéres forestiéres, il était intéressant dans le cadre de cette étude globale sur 

l’impact de l'extension d’une exploitation aurifère d'or primaire (site ICPE) de réaliser un inventaire 

rapide des grands mammifères présents sur le secteur ICPE et sur le permis SMSE.

L’inventaire  des  mammifères  a  été  réalisé  au  cours  de  la  mission  ayant  eu  lieu  du  mardi  24 

novembre 2009 au vendredi 4 décembre 2009. Les observations ont été réalisées au cours de trajets 

géoréférencés sur l'ensemble du permis SMSE ( voir la carte des trajets et sites de prospection) en 

incluant le site ICPE.

La  recherche  des  mammifères  s’est  effectuée  de  manière  visuelle  et  auditive:  recherche  d' 

empreintes  sur  les  berges,  les  zones  boueuses  et  meubles,  observation  des  traces  d'activité, 

observation directe, vocalises, tout au long de chaque journée d'observation, dés 6 h 40 le matin et 

en début de nuit, tout au long des 8 jours de mission.

La prospection s’est  déroulée dans tous les types d’habitats  rencontrés :  berges forestières,  flats 

inondés, pinotières, clairières ripicoles, chablis, forêt de terre ferme…

L’effort réel de prospection ne peut étre calculé, car les trois prospecteurs menaient en même temps 

les observations botaniques ( points quadrats) et ornithologiques. 

Aucune des espèces inventoriées n'a été documentée par photographie et aucun individu n’a été 

collecté. Une machoire et des fragments de crane d'un petit mammifére carnivore ( peut étre un 

Tayra) ont été colléctés au sol en lisiére de forêt ancienne.

La recherche des mammifères a été  peu fructueuse. En effet ces espèces sont souvent discrètes et en 

faible,  ou très faible densité.  De plus les alentours du village de St Elie ont subi une très forte 

pression de chasse du fait  des orpailleurs clandestins,  jusqu'à l'installation des  gendarmes,  très 

récente. Au cours de nos prospections dans le permis SMSE, dans les zones éloignées des secteurs 

d'exploitation en activité et des pistes, nous avons trouvés des douilles à plusieurs reprises. Nous 

avons trouvé un support de piége à fusil récent, dirigé vers le layon que nous avions emprunté. Nous 

avons également vu ou croisé des chasseurs armés de fusil.



Résultats de l'inventaire des mammiféres du permis SMSE  (du 24 11 2009 au 4 12 2009)

Tableau des espèces inventoriées, et liste des Mammifères signalés de la zone d'étude et du village de St Elie.

Espèce Espéces 
contactées en 

cours de 
prospection

    11 & 12 2009

(?): à confirmer)

Espéce 
inventoriée liée 

aux zones 
humides  et 
lisiéres. C

Espéce signalée récement 

par les résidents: X. 

Espéce signalée de la zone 

d'étude, ou potentiellement 

présente1: X

(?) pas de données fiable.

?: probablement absents.

MYRMECOPHAGIDAE
Myrmecophaga tridactyla (Gd tamanoir) X

Tamandua tetradactyla (Fourmilier) X: traces X

Cyclopes didactylus (Myrmidon) X

BRADYPODIDAE
Bradypus tridactylus ((Aï) X

Choloepus didactylus (Paresseux à 2 doigts X

DASYPODIDAE
Priodontes maximus( Tatou géant) X(?)

Dasypus novemcinctus(Tatou à 9 bandes) X traces/ terriers X

Dasypus kappleri (Tatou de Kappler) X(?)

CALLITRICHIDAE
Saguinus midas(Tamarin à mains jaunes) X X

CEBIDAE
Saimiri sciureus (Singe écureuil) X

Cebus apella (Capucin brun) X(?) X

Cebus olivaceus (Capucin blanc) X

Pithecia pithecia (Saki à face pâle) X

Alouatta seniculus (Singe hurleur roux) X X

Ateles paniscus (Singe araignée noir) X X

CANIDAE
Speothos venaticus (Chien bois) ?

PROCYONIDAE
Procyon cancrivorus (Raton crabier) ?

Nasua nasua ( Coati roux) X(?) X

Potos flavus (Poto) ?

MUSTELIDAE
Galictis vittata (Grison) X(?)

Eira barbara (Tayra) (X)2 X

Lontra longicaudis (Loutre commune) X(pas récement)

Pteronura brasiliensis (Loutre géante) X(?)

FELIDAE
Leopardus pardalis (Ocelot) X

Leopardus wiedii (Chat Margay) X

Felis yaguaroundi (Jaguarondi) X

Puma concolor (Puma) ?

Panthera onca (Jaguar) X(pas récement)

TAPIRIDAE
Tapirus terrestris X(pas  récement)

1 Espéce potentiellement présente: espéce commune en Guyane dans les types d'habitats présents sur le projet, et 

connue de régions semblables en Guyane.
2 Présence possible: une machoire et des fragments de crane collectés en lisiére de forêt dense: en cours 

d'identification.



Espèce Prospection

    11 & 12 2009

(?): à confirmer)

Espéce 

inventoriée liée 

aux zones humides 

et lisiéres. C

Espéce signalée récement 

par les résidents: X. 

Espéce signalée de la zone 

d'étude, ou potentiellement 

présente3: X

(?) pas de données.

TAYASSUIDAE
Tayassu tajacu (Pécari à collier) Xtraces/empreintes X

Tayassu pecari (Pécari à lévre blanche) X empreintes C(+/- souilles) X

CERVIDAE
Mazama americana (Daguet rouge) X

Mazama gouazoubira (Daguet gris) X(empreintes) X(pas récement)

SCIURIDAE
Sciurus aestuans(Ecureuil de la Guyane) X

Sciurillus pusillus ( Ecureuil pygmée) X

ERETHIZONTIDAE
Coendou prehensilis (Porc-épic arboricole)4 X?

Coendou melanurus( Porc-epic noir) ?x (5)

HYDROCHAERIDAE
Hydrochaeris hydrochaeris (Cabiaï) X C X

AGOUTIDAE
Agouti paca (Paca) X C X

DASYPROCTIDAE
Dasyprocta agouti (Agouti) X X

Myoprocta acouchy (Acouchi) X(?) X
10 espéces identifiées. 

4 espéces à confirmer.
2 espèces liées aux 

zones humides

32  espèces  sur  St  Elie 

village  et  SMSE,  dont  12 

sigtnalées par les résidents. 

4  espéces  sans  données 

mais  qui  pourraient  étre 

présentes.  3  espéces  :  pas 

de données.

Au total, 9 espèces de grands mammifères ont été inventoriées au cours de la mission (24 11 2009 

au 4 12 2009). Il s’agit du Fourmilier tamandua,  du Tatou à 9 bandes, de 2  primates connus de la 

zone de St Elie (le Singe hurleur roux , le Tamarin à mains jaunes) du Pécari à lévres blanches, du 

Pécari à collier,  de 3 gros rongeurs (agouti, pac, cabiaï) .

La présence de cinq autres espéces a été révélée par des observations trop courte(capucin, coati 

roux, acouchi),  des empreintes peu nettes(daguet), ou une piéce osseuse à expertiser(tayra). Des 

observations complémentaires devront confirmer leur présence.

Ces 9 (14) espèces se trouvent toutes dans les limites du permis SMSE. Quatre espéces se trouvent 

sur la zone ICPE (Pac, Cabiaï,  Agouti,  Acouchi) Les espéces liées aux zones humides sont très 

présentes sur le site de la mine et leurs empreintes sont visibles sur les bassins à résidus et dans le 

périmétre ICPE. Les traces d'activité des pécaris ont été trouvées en divers endroits du permis, en 

forêt dense,  en forêt  perturbée,  sur des recrus et   des chablis.  Les singes hurleurs roux ont été 

identifiées dans le permis , en dehors de la zone ICPE.

Deux espèces retrouvées aux abords des bassisn et des bas fonds des criques St Elie et Sable, sont 

liées aux cours d'eau et zones humides par leur biologie et leur écologie:

• L’agouti, Agouti paca.

• Le cabiaï, Hydrochaeris hydrochaeris.

3 Espéce potentiellement présente: espéce commune en Guyane dans les types d'habitats présents sur le projet, et 

connue de régions semblables en Guyane.
4 Espéce protégée par Arr Pref:  01 1975.
5 Les  études à Petit-Saut ont montré que ces animaux arboricoles, nocturnes et discrets, considérés rares, étaient en 

réalité en densité bien plus importante que supposée précédement.



Deux autres espéces, le pécari à lévre blanche, et l'agouti, fréquentent les abords des deux criques et 

les lisiéres proches du site ICPE.

L'absence  de  chasse  sur  le  site  minier  SMSE et  la  présence  de  zones  humides  artificielles  et 

naturelles semblent étre des conditions expliquant la présence de ces espéces au contact du site 

industriel en activité.

Impact de l’extension prévue du site ICPE  sur les espéces de grands mammiféres.

L'extension  du  site  ICPE  aura  un  impact  direct  sur  une  surface  limitée  de  forêt  sur  pente 

anciennement dégradée et sur la végétation forestiére de bas fond inondable fortement dégradée. 

L'extension permetra de créer de nouveaux bassins à résidus. Les espéces de grands mammiféres 

actuellement présentes sur ce site sont des espéces de rongeur liées aux zones humides ou aux 

lisiéres forestiéres et aux zones de forêt dégradée; l'extension du site n'aura pas d'impact négatif 

direct sur ces populations de rongeur. Ces populations exploiteront les nouvelles lisiéres crées et les 

zones  humides  artificielles  adjacentes,  et  continueront  d'exploiter  les  zones  anciennement 

perturbées amont  et aval de la crique St Elie. 

Les  autres  espéces  de  grands  mammiféres  identifiées  dans  le  permis  SMSE  ou  vues  par  les 

résidents, n'ont pas été identifiées dans le périmétre ICPE. Cela peut s'expliquer par l'état dégradé 

des habitats forestiers de cette zone exploitée depuis plus d'un siécle. Des prélévement de bois ont 

du étre effectués à diverses reprises dans ces habitats forestiers, et la pression de chasse a du étre 

forte et prolongée. Une autre raison de la pauvreté en grands mammiféres pourait étre la présence , 

au  sud-est  du  perimétre  ICPE,  d'une  zone  de  bas  fonds  récement  exploitée  par  les  orpailleurs 

clandestins qui chassaient également en périphérie.

Agouti 

L’agouti est une espéce commune très répandue dans les habitats forestiers mais capable de vivre 

dans les habitats plus ouverts . Cette espéce prolifique  profitera temporairement de la production 

végétale accrue liée aux ouvertures et à la reforestation.

Cabiaï

Le cabiaï est une espéce commune en Guyane, totalement liée aux habitats aquatiques. Ce type 

d’habitat est présent sur le Permis et le long des criques, tout autour du Permis. Sur le permis SMSE 

le cabiaï exploite des formations végétales qui se sont développées sur des zones marécageuses 

créées par les anciennes activités miniéres alluvionnaires. La mise en place progressive d'un couvert 

végétal sur certaines zones des parcs à résidus est observée et devrait également  étre favorable à 

cette espéce. Cet animal à l’habitude de se déplacer le long des criques. Il a donc à sa disposition les 

zones humides bordant les criques proches du périmétre ICPE. L’impact sur cette espéce est jugé 

nul.

Autres espéces de mammiféres liées aux criques et zones humides

Quatre autres espéces de grands mammiféres étaient probablement présents dans le passé sur la 

zone d'étude, le long des criques Sable et St Elie, n’ont pas été contactées lors de cet inventaire et, à 

l'exception d'une seule(paresseux a trois doigts), n'ont pas été vues récement par les résidents :

• Le Paresseux à trois doigts : Bradypus tridactylus (signalé par un de nos informateurs)
• Le Paresseux à deux doigts : Choloepus didactylus
• La loutre géante : Pteronura brasiliensis
• La loutre commune: Lontra longicaudis



• Le jaguar : Panthera onca.

Les deux espéces de paresseux sont peut étre encore présentes sur le permis malgré la pression de 

chasse des orpailleurs clandestins. La présence du Jaguar est peu probable du fait de la raréfaction 

de ses proies.  La présence des deux espéces de loutres semble très peu probable,  du fait  de la 

dégradation ancienne et très importante des bas fonds. Par contre, si l'arrét de l'orpaillage clandestin 

est  réalisé,  il  est  possible  de  voir  la  réinstallation  de  la  loutre  commune,  car  les  barranques 

abandonnées et les bassins de décantation ont permis le développement d'importantes populations 

de poissons. 

Contrôle de la chasse

L’interdiction de chasse sur le périmétre SME est appliquée autour des sites en exploitation et des 

zones d'accés,ce qui explique probablement la présence de Pac, cabiaï et agoutis autour de la mine. 

Les résidents du village de St Elie et les clandestins chassent encore dans les zones difficiles à 

controler, loin des pistes et des sites d'exploitation.

Recommandations

La préservation de surfaces suffisantes d’habitats de bas fond inondable est nécessaire pour faciliter 

le maintien des grands mammiféres liés à l'eau. Ces grands mammiféres sont des transporteurs et 

des  disséminateurs  actifs  de graines.  Ils  jouent  un rôle  essentiel  dés  le  premier  stade  du cycle 

sylvigénétique  en  permettant  l’établissement  des  plantes  pionniéres  et  des  plantes  nomades  à 

grosses graines et accélerent ainci la cicatrisation des lisiéres et la reprise de la végétation sur les 

sites perturbés. Dans le cas du site ICPE, le maintien de l'interdiction de chasse et son application 

stricte suffira à assurer la pérénité des populations existantes car le couvert forestier en dehors et 

aux alentour du site offre des conditions favorables à ces espéces consommatrices et dissiminatrices 

de  graines  forestiéres:  présence  de  nombreuses  espéces  appétées  et  nombreuses  zones  en 

régénération.
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1 SMSE. EIE. Botanique. Liste des espéces en herbier.

Liste des espéces en herbier. 

Espéce Localisation Habitat Date de récolte

Scelobium sp

Arbre de +/- 30 métres

SMSE/ Mt Devis Forêt secondaire 28 11 09

Caesalpinaceae 

Tadigali (gd arbre a 

fleurs jaune)

SMSE/ Piste aviation Lisiére forêt 28 11 09

Visnia macrophilla

clusiacea

SMSE/ Aprés le pont/ 

Crique St Elie

Végétation secondaire.

Très fréquente dans les 

zones recolonisées. 

28 11 09

Miconia ciliata

Melastomataceae

SMSE/ 200 m en 

amont de la crique St 

Elie

Pionniére courante des 

verses a stériles.

28 11 09

Swartzia sp

Cesalpiniaceae

SMSE/ MT Denis: 

Quadrat Q 2/1

Forêt secondaire 28 11 09

Metaxya rostrata 

(juvénile)

ptéridophyte

det: Michel Boudrie

SMS/ Crique St Elie. 

200 m en amont de la 

source

Sous bois de forêt 

dégradée/ espéce 

forestiére.

26 11 09

Lycopodiella cernua.

Ptéridophyte;

det.: Michel Boudrie

SMSE/ Source de la 

crique St Elie

Forêt de téte de crique 

totalement dégradée. 

Peuplement quasi 

monospécifique

26 11 09

Dicranptéris pectinata.

Ptéridophyte.

Det.: Michel Boudrie.

SMSE/ Source de la 

crique St Elie

Végétation ouverte au 

bord de l'eau

28 11 09

Gleichenella pectinata.

Ptéridophyte.

Det.: Michel Boudrie.

SMSE/ point GPS 49 Forêt

Coutoubea spicata aubl

Gentianaceae

SMSE/ Aval de la 

source de la crique St 

Elie

Verse a stériles et 

tailings/ sols nus/ 

végétation pionniére.

26 11 09

Lonchocarpus 

negrensis, Berth.

Fabaceae

SMSE/ mine St Elie Pionniére sur vers à 

stériles/ fleurs au 

parfum suave/ utilisée 

comme nivraie.

11 09

Memoca bradeosa 

(DC.) Bur. et K. 

Schum.

Bignonaceae

SMSE/au dessus de la 

source de la crique St 

Elie.

Forêt dégradée sur 

pente.



2 SMSE. EIE. Botanique. Liste des espéces en herbier.

Chelonanthus alatus 

(Aubl)

Gentianaceae.

SMSE/ 200 m en aval 

de la source de la 

crique St Elie

Végétation pionniére 

sur verse à stérile

 11 09

Scleria mitis (Bergius).

Cyperaceae.

SMSE/ crique St Elie/ 

bord de piste aprés le 

1er pont

Végétation pionniére 

de zone humide, le 

long de la crique sur 

sol de flat dégradé

26 11 09

Spermacole verticillata, 

ou

Borreria verticillata 

(L.) G. Mey.

Rubiaceae

SMSE/ Verse a stérile.

Est de la source de la 

crique St Elie

Végétation pionniére 

sur sédiments/ sols nus/ 

commune.

Eleocharis interstincta 

(Val) roemer et 

Schultes.

Cyperaceae.

SMSE/ Bassin Conrad. Pionniére sur boues 

fluides.

26 11 09

Metaxya rostrata 

(plantule)

Pteridophyte.

SMSE/ Piste de 

prospection 

abandonnée. Talus.

Groupement de jeunes 

fougéres sur un talus 

nu, pente très forte

Triplophyllum sp 

(plantule)

Pteridophyte

SMSE/ Piste de 

prospection 

abandonnée. Talus.

Groupement de jeunes 

fougéres sur un talus 

nu, pente très forte

 Lomagramma 

guianensis;

Pteridophyte

SMSE/ Piste de 

prospection 

abandonnée. Talus.

Groupement de jeunes 

fougéres sur un talus 

nu, pente très forte

Adiantum cayenense.

Pteridophyte

SMSE/ Piste de 

prospection 

abandonnée. Talus.

Groupement de jeunes 

fougéres sur un talus 

nu, pente très forte

11 09

Myrcia sp

Myrtaceae

SMSE/GPS Q1/4 Forêt sur pente 11 09

Tachigali sp 1 SMSE/ piste aviation Lisiére forestiére 11 09

Tachigali sp 2 SMSE/ piste aviation Lisiére forestiére 11 09

 

Les espéces notées sp 1 et 2 sont en cours de détermination.



SMSE. EIE. ICPE. Botanique. Ptéridophytes. Planche photo. 24 11 2009 -4 12 2010.

Quelques espéces de ptéridophytes 
courantes sur le périmétre ICPE.

Mission de terrain du 24 11 2009 au 4 12 2009.

Forêt de pente sur Paramaca.

Pityrogramma calomelanos 

Jeunes spécimens sur une ancienne verse à stériles: un 

petit nombre d'espéces de fougéres se rencontre sur les 

anciens taillings et sur les verses à stériles abandonnées.

Lycopodiella cernua + Dicranopteris flexuosa sur déblais  
(verse à stérile) 
Ici les déblais miniers sont proches du flat,le sol est 

humide; dans ce cas les fougéres sont associées avec des 

cypéracées et d'autres espéces de milieux marécageux.

Pecluma pectinata en forêt de recru Thelypteris abrupta en forêt dense

Cyathea microdonta sur un îlot dans le lit de la crique St 

Elie en aval du village.

Cyathea cyatheoides  en forêt. Spécimen jeune d'une belle 

fougére en forêt dense



SMSE. EIE. ICPE. Botanique. Ptéridophytes. Planche photo. 24 11 2009 -4 12 2010.

Microgramma lycopodioides en forêt Secteur amont de la crique Sable au niveau de la piste. 

Berges bordées de graminées.

Source de la crique St Elie: couvert dense 

de fougéres Lycopodiella cernua. Pas de 

couvert forestier.

La source  de la crique St Elie coule sous un 

couvert dense de fougére Lycopodiella.

Ecoulement lent sur quelques centimétres 

de profondeur.(source crique St Elie)

Les prélévements (poissons, sédiments)sont réalisés 

en aval des fougéres(5 à 10 cm d'eau). St Elie



SMSE. EIE. ICPE. Botanique. Ptéridophytes. Planche photo. 24 11 2009 -4 12 2010.

Au niveau du village de St Elie la crique s'écoule dans un 

flat anciennement exploité: à gauche, peuplement de 

fougéres (Dicranopteris pectinata et Lycopodiella 
cernua). Tronc de palmier Bâche.

En aval du village de St Elie, la crique retrouve un 

environnement forestier ( forêt dégradée et forêt en 

régénération) ou les Ptéridophytes forestiéres sont 

abondantes au bord de l'eau.



1 SMSE. ICPE. EIE. Habitats. Forêt ancienne sur pente.        Planche photo

Forêt ancienne de basse altitude sur pente.
Le permis SMSE abrite quelques secteurs de forêt 

ancienne.

En retrait des zones miniéres la forêt est préservée. Le 

périmétre ICPE n'abrite pas surfaces de forêt intacte car il 

est proche des exploitations anciennes et récentes.

La forêt ancienne, de basse altitude, s'étend jusqu'aux 

reliefs situés au nord-nord est du permis SMSE.
Lisiére forestiére sur front de coupe: grands arbres en 

arriére plan et fermeture de la lisiére par les cecropia.

Des espéces de forêt ancienne, une canopée fermée.

Un sous bois sombre, de vieilles lianes.
Des animaux forestiers. Des fougéres d'ombre.

Des arbres sénescents. De gros arbres agés formant une canopée haute.



1 SMSE EIE ICPE. HABITATS. Forêt de pente, ancienne, dégradée, sur altérites. 

Forêt de pente sur altérite. Une forêt ancienne ponctuellement dégradée. 
Les forêts étudiées présentent souvent un aspect hétérogéne: gros 
arbres et nombreux jeunes plants dans des trouées de lumiére. 

Une exploitation ancienne est récente pour le bois pourait 
expliquer cet aspect. Ici des traces de coupe à la tronçonneuse. 

Un sous bois lumineux, riche de jeunes plants et de palmiers . Des secteurs de canopée ouverte, riches en lianes et jeunes arbres

D'ancienc chablis ( ou coupes?) riches en épiphytes. De nombreuses plantules. 



2 SMSE EIE ICPE. HABITATS. Forêt de pente, ancienne, dégradée, sur altérites. 

Forêt de pente sur altérite. Une forêt ancienne, ponctuellement dégradée. 
De gros arbres émergents Un angélique coupé proche d'une piste.

Des espéces de forêt ancienne: une graine « pierre » Des traces de mammiféres. 

Des pistes d'exploration couvertes de jeunes plants: une 
régénération naturelle abondante lorsque l'ouverture est 
étroite. 

Jeunes plants et végétation héliophile en bordure de piste. 
Faible épaisseur du sol humique sur saprolite profonde. 



1 SMSE. ICPE. Habitats modifiés: Zones humides. Verses à stériles.

Habitats modifiés par l'activité miniére. Verses à stériles et zones humides anthropiques.

Habitat de forêt humide dégradée, en bordure de flat
Verses à stériles anciennes traversées par une crique; 

végétation éparse de friche.

Erosion: ancienne piste Auplata hors ICPE. Végétation de zone marécageuse (Cypéracée)

Crique dans d'anciens résidus de quartz. Ces zones ont été 

exploitées au dix-neuviéme et début du vingtiéme siécle. 

La forêt inondable de flat à complétement disparu.

Végétation pionniére de friche séche. Les verses a stériles 

des exploitations du vingtiéme siécle ont été abandonnées 

sans réhabilitation; seules quelques espéces pionniéres s'y 

développent.



1 SMSE. ICPE. EIE. Habitats: Planche photo: Crique St Elie

Crique St Elie, de la source à l'aval du village.

Suite des photos de droite à gauche.

Descente le long du lit de la crique montrant les 

divers habitats.

Regard en direction de l'aval de puis la source.

Au fond: ancienne mine.

Vingt métres en aval de la source: l'eau est 

couverte d'un film brillant de tanins et bactéries

Le fond est tapissé d'un biofilm ocre, épais et 

floconneux.

Des utriculaires se développent dans ce milieu 

acide.

Fleur d'utriculaire: cette plante peut capturer de 

petits animaux au niveau de ses utricules.

Eléments végétaux en décomposition au niveau 

de la source



2 SMSE. ICPE. EIE. Habitats: Planche photo: Crique St Elie

Descente de la crique ST Elie

Le secteur stérile.

Le début de la zone des stériles, le canal le long 

de la piste d'aviation, et le bassin à l'ouest de la 

piste.

La crique se perd dans les stériles de la Mine en 

amont de la piste d'aviation.

La crique est canalisée le long de la piste d'aviation: 

ni hydrophytes, ni poissons.(vue vers l'amont)

Sable, gravier et argiles. Aucun poissons. Vue vers le village de St Elie en aval.

Ancien bassin à demi comblé à l'extrémité nord ouest de la piste: 

deux espéces de poisson et un macrobrachium.
Vue vers l'aval, en aval de la piste d'aviation. La crique 

coule dans un flat anciennement dénudé. Pas de poissons.



3 SMSE. ICPE. EIE. Habitats: Planche photo: Crique St Elie

Descente de la crique St Elie

Secteur du village de St Elie;

De l'amont du village , à l'aval.

La crique méandre et s'étale dans un flat large, 

anciennemnet exploité. Des îlots de végétation 

secondaire ont remplacé le forêt inondable

Ilot de végétation secondaire dans le flat en aval du 

village. Nombreux palmier Bâches et pionniéres 

héliophiles. La crique à gauche. Vue vers l'aval.

Une écume rougeatre borde la berge; fond nu de gravier, 

sable et argile rouge. Pas d'algues.

Vue ver l'aval, le village est sur la droite du flat. Le flat 

s'élargit. Larges zones d'épandage; quelques graminées et 

cypéracées éparses; peuplement de palmiers bâches.

La crique divague dans le flat. Premier poisson. 

Cypéracées et graminées sur le sédiment sablonneux 

entrcoupé de bancs d'argile molle.

La crique méandre dans le flat. Vue vers l'amont. Palmiers 

bâche et bambous. En périphérie de la zone dénudée une 

pépiniére pourait étre installé pour reforester le flat aprés 

calibrage de la crique.

En aval du village, premiéres algues filamenteuses. Ecume 

rousse. Diatomées sur les pierres.



4 SMSE. ICPE. EIE. Habitats: Planche photo: Crique St Elie

Descente de la crique St Elie.

Végétation en îlots en aval du village.

Ilot de végétation pionniére développée sur le flat 

comprenat des fougéres et des massifs de bambous.

Epandage de boue ocre, très molle. Cypéracées et 

quelques graminées.

Chevelu de végétation aquatique, algues et racines le long 

de la berge; L'eau est claire. Ecume rougeatre le long de la 

berge.

En aval du village un ancien bassin de pompage dans le lit 

de la crique est entouré d'une végétation forestiére 

secondaire dense . Nombreux poissons et tétards.

Tétards dans l'ancien bassin de pompage en aval du 

village. Des rassemblements de plusieurs centaines de 

tétards sont visibles en surface.

Vue du flat depuis le village de St Elie. La plantation du 

site en espéces pionniéres, à partir de microboutures est 

proposée.



1 SMSE EIE HABITATS CRIQUE SABLE.

Descente de la crique Sable à partir du pont

Dans son secteur amont, en aval du pont sur la piste (pt GPS 30), 

la crique Sable présente un fond de sédiments sableux et argilo- 

sableux rougeatre, caractéristique d'une érosion amont sur des 

résidus miniers. Plus en amont le fond devient sabloneux.

Vue du pont sur la crique Sable depuis l'aval.  La crique est 

étroite, peu profonde. Le fond est constitué de sables; graviers et 

bancs de boue rouge molle. Pas de poissons visibles. Pas 

d'algues, pas de macrophytes aquatiques. Galerie ouverte.

La crique Sable coule dans un flat anciennement travaillé et 

récement exploité par les clandestins,entre des barranques 

abandonnées. La largeur de son cour  varie.

Une galerie forestiére secondaire dense c'est développée le long 

de la crique autour des zones exploitées ( pionniéres héliophiles, 

palmiers bâche etc.).Une seule espéce de poisson vue ici.

De nombreux troncs (ici un palmier) barrent la crique. Dans les 

secteurs étroits, la galerie recouvre la crique

En arriére de la galerie des barranques abandonnées et en partie 

comblées forment des zones marécageuses couvertes de 

cypéracées
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Annexe 6 : Programme de surveillance du bruit dans 
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SUIVI ENVIRONNEMENTAL 2016 
Eaux superficielles, bruit et retombées de poussières 

EVALUATION DE L’EXPOSITION DU PERSONNEL  
Bruit, poussières et vibrations

Commune de Saint-Élie - Guyane Française 
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Mine de Saint Élie (973) 

Figure 1





Mine de Saint Élie (973) 



Mine de Saint Élie (973) 

Réglementation générale 

Réglementation particulière au site 

Normalisation 



Mine de Saint Élie (973) 

Matériel de mesure et de traitement 

Cf. Annexe 1

Les sources sonores autour du site 

Les sources sonores liées au site 



Mine de Saint Élie (973) 

Les zones à émergence réglementée autour du site 

Cf. Figure 1



Mine de Saint Élie (973) 

Les mesures 

Cf. Figure 1

extrait fourni en Annexe 2

Représentativité des mesures 



Mine de Saint Élie (973) 

Résultats des mesures et interprétation 

Figure 2

Annexe 3

o

o



Mine de Saint Élie (973) 

(dB(A))
(dB(A)) (dB(A))





Mine de Saint Élie (973) 



Mine de Saint Élie (973) 







Mine de Saint Élie (973) 



 

 

 U1 U2 U3 U4 U5 

T1  -- - -  

T2 -- - - Z + 

T3 - - Z + + 

T4 - Z + + ++ 

T5  + + ++  
 

- - État météorologique conduisant à une atténuation très forte du niveau sonore;  
État météorologique conduisant à une atténuation forte du niveau sonore;  

 Effets météorologiques nuls ou négligeables;  
 État météorologique conduisant à un renforcement faible du niveau sonore;  

 État météorologique conduisant à un renforcement moyen du niveau sonore.  
 

Il est possible de s’aider de la méthodologie décrite dans l’annexe informative F.  



Mine de Saint Élie (973) 























Mine de Saint Élie (973) 



Bruit ambiant

Bruit particulier

Bruit résiduel

Emergence

Décibel

Indice statistique L50

Niveau de pression acoustique

Niveau sonore équivalent (Leq(A))

Pondération A

Zone à Emergence Réglementée (ZER) :
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Annexe 7 : Programme de surveillance des retombées de 
poussières dans l’environnement 2016 
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Mine de Saint Élie (973) 

Figure 1





Mine de Saint Élie (973) 

Bases réglementaires 

Protocole d’intervention 

Figure 1 Figure 2.
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Mine de Saint Élie (973) 

Les résultats 

Rubalise 
amenée par le 
vent et restée 
collée sur une 

partie de la 
plaquette
Plaquette 

enlevée au 
cours de la 

mesure

Figure 1
Figure 2

Commentaires 
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Mine de Saint Élie (973) 



ITGA 
Agence de Saint-Etienne 
Technopole le Polygone 
46, rue de la Télématique 
42950 Saint-Etienne Cedex 9 
Tel. : 04 77 79 52 80 
www.itga.fr - E-Mail : se@itga.fr 

 
  
 

L'accréditation du COFRAC atteste de la compétence des laboratoires pour les seuls essais couverts par l'accréditation, qui s ont identifiés par le symbole 
(C)

. 
 

Le rapport d’essai ne concerne que les objets soumis à essais. La reproduction de ce rapport d’essai n’est autorisée que sous sa forme intégrale ; ce rapport ne doit 
pas être reproduit partiellement sans l’approbation du laboratoire. 

Siège social : Rue de la Terre Adélie - Bât. R - CS 66862 - 35768 SAINT GREGOIRE CEDEX – Tél. 02 99 35 41 41 – Fax 02 99 35 41 42 
S.A. au capital de 168420 euros – R.C.S. Rennes B 394 082 697 – Siret 394 082 697 00332 
 
 

Accréditation  n°1-1761 
Liste des sites et portées 

disponibles sur www.cofrac.fr 
 

 
 

 
 

 

 
Saint-Etienne, le vendredi 1 avril 2016 
 

La Technicienne d'Analyse Habilité 

 
Florence PROSPER  

Rapport d’essai : KSP1602-0186-002_1    Date :  1 avril 2016 

      

 
Client : GEOPLUS ENVIRONNEMENT  ITGA :  

 Réf. commande  : Bon pour accord sur devis ALL2016-
0015 

 Date de réception 
des échantillons : 

29 mars 2016 

 Interlocuteur  : M. LALOUA Michaël    

 Adresse : 2 rue Joseph leber 
45530 Vitry aux Loges    

Site de prélèvement : Mine de Saint Elie 
exploitée par SMSE 
97312 Saint Elie 
Guyane 

  
Matériau extrait : Couverture latéritique et saprolitique 
  
Description : Plaquette de dépôt (x6) 
 
Analyses demandées : Concentration en Poussières 

 
Observations : Prélèvements effectués par vos soins 

Affaire ALL 
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Concentration en Poussières 

MÉTHODE UTILISÉE 
Norme(s) : NF X 43-007 
Support de prélèvement : Plaquette de dépôt 
Support analysé : Filtre en fibres de verre  
Méthode de préparation : Extraction solvant (Dichlorométhane) 
Technique analytique : Gravimétrie 

PRÉLÈVEMENT 
 308  322  364  
Station  1 2 3 
Emplacement  Secteur Devis Base vie devant le château 

d'eau 
Au niveau de l'usine 

Date  26/02/2016 - 
15/03/2016 

26/02/2016 - 
15/03/2016 

26/02/2016 - 
15/03/2016 

Durée j 18,1 18,1 18,1 
Surface cm² 50 50 50 
    

RÉSULTAT 

MASSE  LQ I  308  322  364  
Poussières(C)  0,8 0,2 mg  0,9 ± 0,2   26,7 ± 0,2   0,9 ± 0,2  
    

 
CONCENTRATION     308  322  364  

Poussières   g/m²/mois 
mg/m²/jour 

 0,303 ± 0,055 
9,9 ± 1,8 

  8,98 ± 0,35 
295 ± 12 

  0,303 ± 0,055 
9,9 ± 1,8 

 

    

REMARQUES 
- Date de préparation des échantillons : 31/03/2016 
- L’incertitude élargie (k=2) communiquée prend en compte les composantes : masse, durée, surface de la plaquette. 

Elle n’intègre pas la composante répétabilité liée à l’échantillonnage (de l’ordre de 50% selon annexe D de NFX43-
007). 

- Tout échantillon est détruit au cours de l'analyse. 
- LQ : limite de quantification. I : incertitude. 
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Concentration en Poussières 

MÉTHODE UTILISÉE 
Norme(s) : NF X 43-007 
Support de prélèvement : Plaquette de dépôt 
Support analysé : Filtre en fibres de verre  
Méthode de préparation : Extraction solvant (Dichlorométhane) 
Technique analytique : Gravimétrie 

PRÉLÈVEMENT 
 409  570  580  
Station  4 5 6 
Emplacement  Antenne Église de Saint Elie Secteur Chemin de Fer 
Date  26/02/2016 - 

15/03/2016 
26/02/2016 - 
15/03/2016 

26/02/2016 - 
15/03/2016 

Durée j 18,1 18,1 18,1 
Surface cm² 50 50 50 
    

RÉSULTAT 

MASSE  LQ I  409  570  580  
Poussières(C)  0,8 0,2 mg  1,4 ± 0,2   1,5 ± 0,2   1,4 ± 0,2  
    

 
CONCENTRATION     409  570  580  

Poussières   
g/m²/mois 

mg/m²/jour 
 0,471 ± 0,057 

15,5 ± 1,9 
  0,504 ± 0,057 

16,6 ± 1,9 
  0,471 ± 0,057 

15,5 ± 1,9 
 

    

REMARQUES 
- Date de préparation des échantillons : 31/03/2016 
- L’incertitude élargie (k=2) communiquée prend en compte les composantes : masse, durée, surface de la plaquette. 

Elle n’intègre pas la composante répétabilité liée à l’échantillonnage (de l’ordre de 50% selon annexe D de NFX43-
007). 

- Tout échantillon est détruit au cours de l'analyse. 
- LQ : limite de quantification. I : incertitude. 
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Annexe 8 : Mémoire de récolement suite à l’inspection du 6 
octobre 2016. Réhabilitation et revégétalisation sur la mine de 

St-Elie
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Annexe 9 : Sélection de plantes fixatrices d’azote 
endogènes de Guyane pour la restauration des sites dégradés, 

restitution finale 
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